
ALXANACH POLITIQUE.

AMÉRIQUE.

Canada.-Son Excellence le Gouverneur-Gé-
néral a prorogé les Chambres jeudi, 30 juin der-
nier.

Etats-Confédérés.-Le siège de Petersbourg
paraît avoir été abandonné. Beauregard a ré-
ussi à déjouer tous les magnifiques plans de
Grant.

Dans un engagement qui a eu lieu sur le
chemin de Weldon, entre les Fédéraux et les
Confédérés, les premiers ont perdu environ 1500
hommes en tués ou blessés et 1000 autres faits
prisonniers.

Il paraît que le terrible vaisseau de guerre
4abama, au service des Confédérés, a capturé

sur les côtes d'Afrique un grand nombre de
vaisseaux appartenant aux Fédéraux.

sie sont arrives à Potsdam le 9> pour taire
visite au roi de Prusse. Ils devaient repartir
le 11 pour Darmstadt.

Russie.-On sait qu'à la suite du discours
prononcé il y a quelque temps par S. S. Pie
IX, la Russie avait rappelé son ambassadeur
à Rome. Le Nord annonce maintenant que la
Russie n'enverra pas un nouveau ministre à
Rome, et que les rapports entre les deux cours
se borneront désormais à un simple échange de
dépêches courantes, n'ayant aucun caractère
politique.

Turquie.-On assure que la Porte a notifié
au prince Couza qu'elle considérait son coup
d'Etat dans les principautés, comme nul et non
avenu.

AFRIQUE.

Algérie.-Les opérations militaires en Algé-
rie se poursuivent d'une manière satisfaisante.

Soudan.-Lea forces du roi de Dahomey ont
été repoussées de nouveau.
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Monsieur, disait-elle, comment pouvez-vous EUROPE.
tenter une pauvre forestière comme moi, par Angleterre.-La conférence sur la question
tant d'objets qui ne sont faits que pour les dano-allemande a été en séance, le_9 juin, jus-
dames du château ! qu'à 3J heures.

-Je suis ravi, répondit l'homme à la cas- L'armistice a été prolongé d'une quinzaine et
sette, que ces bagatelles vous causent quelque ne devait expirer que le 26 juin.
joie. Acceptez-les donc en souvenir de moi. Les journaux de Londres avouent que les
Tony, poursuivit-il en s'adressant au garde questions en litige n'ont pas fait un pas.
ébahi, s'il m'arrivait quelque malheur, et si De graves débats se sont élevés dans la
vous ne me voyiez pas revenir d'ici à trois chambre des Lords, séance du 9 juin, à propos
années, je vous constitue l'unique héritier des des enrôlements que font les Fédéraux en Ir-
richesses que contient ma cassette. C'est un lande. Communication des documents relatifs
don que je place sur la tête de votre enfant, à l'émigration en Amérique et à l'enrôlement
auquel je vous prie de faire porter le nom de d'émigrants anglais à Portland et à Boston, et
Reinhold, qui est le mien. J'espère, au sur- de sujets canadiens dans l'armée fédérale, a été
plus, vous revoir icessamment. demandée par le marquis de Clanricarde. Cette

(A continuer.) motion, appuyée fortement par lord Brougham,
Soa été agrée. Lord Russell a consenti à fournir

-Un huissier étant allé exploiter dans une ces documents, et, tout en défendant son gouver-
maison de campagne, un ami lui demanda nement, il a déclaré que les autorités de Wash-
comment il avait été reçu. " A merveille, répon- ngton étaient grandement coupables de ne pas
dit-il, on a voulu me faire manger." C'est qu'on avoir fait une enquête sévère, à la suite des
avait lâché deux gros chiens qui avaient failli le remontrances qui leur avaient été adressées par
dévorer. lord Lyons. Lord Russell n'y voit cependant

-Un voyageur, qu'un orage avait transi de pas une cause de guerre; il dit seulement qu'une
froid, arrive dans une hôtellerie de compagne, et telle façon d'agir conduit souvent à de graves
la trouve si remplie de monde, qu'il ne peut difficultés!
approcher de la cheminée. La chambre des Communes a voté à l'unani-

Que l'on porte à mon cheval une douzaine mité une pension de trois mille livres en faveur
d'huîtres, dit-il à l'hôte.- A votre cheval! s'écrie de la comtesse Elgin.
celui-ci : croyez-vous qu'il veuille en manger? Espagne.-L'amiral Perry remplace l'amiral
- Faites ce que j'ordonne, réplique le gentil- Pinzon dans le commandement de l'escadre du
homme. A ces mots tous les assistants volent à Pacifique.
l'écurie, et notre voyageur se chauffe à l'aise.- Une députation est arrivée de Cuba à Ma-
Monsieur, dit l'hôte, en revenant, je l'aurais drid pour solliciter le droit d'envoyer des dé-
gagé sur ma tête ; le cheval n'en veut pas.-En putés aux Cortès.ce cas, reprend le voyageur, qui s'était bien
chauffé, il faut donc que je les mange. Prusse.-L'empereur et l'impératrice de Rus-


